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I 1 I 

Georges BUREAU La  formation  d'es  cadres  pour 
et 

de  l'institut  de  technologie  agricole D. A. 

le développement  agricole : l'exemple 
Gabriel SEWN 

de  Mostaganem 

- 
des ont été publiées 

les liens existants 
le développement  et  l'enseignement.  Ces 

mis en évidence 
la essentielle de la 
le e et ont  avancé 

d'hypotheses  explicitant 
son : la qualité du 

des  connaissances tech- 
niques, modification  des attitudes socia- 
les. Toutefois, si  les  aspects 

été définis,  des 
solutions n'ont 
dégagées : il est donc  bon de 
d'emblée, d'ensei- 
gnement et de développement,  qu'il 
s'agit Au- 
cune aucune loi 

d'une 
au-delà  du  simple  bon  sens. Les concep- 

qui actuel- 
lement  dans les pays le dé- 

La 
posent et en 
niveaux 

technique ou de la 
adultes, a 
en application à échelle  d'idées 

ces  pays, la 

ces décades,  elle tient 
à la 

à 
de développement  n'en 
autant actuellement 

à la 
fessionnelle  en  témoigne. 

Toutefois, dans  un  pays  en voie de 
développement,  l'investissement en hom- 
mes  est plus fondamental : 

solutions 
des 

possible fai- 
ble des en mouve- 
ment, de  chaque 

dans  une dans  une 

L'innovation n'a 
gué  ce idéal. ma- 

conventionnelle, nationaux et coo- 
ont tout 

à la le système  d'enseigne- 
ment  qu'ils  connaissaient.  Les 

contestations n'y ont sinon 
dans le Les défauts qui  en 
découlent sont stig- 
matisés (ce qui ne signifie pas combat- 
tus) : lente et théo- 

d'élites sans  contact avec les 
lités locales, dzficilement capables de 

en le et 
le développement du système. 

La des anglo- 
phones,  sans des  pays 
Latine, ont dix ans la 
nécessité d'un changement ; 
sement, le sentiment d'un  malaise met 

du  temps à un diag- 
nostic et celui-ci se à 
l'hostilité  des mises  en 

de ces  obsta- 
cles à elle  seule un 

Nous pas les expé- 
faites en 

des  domaines 
: alphabétisation,  enseignement 

animation et vul- 
actions ont 

souvent été combinées à des 
de développement, nationales 

à d'in- 
déniables  succès. Ce n'est 
pos de les 
le de  ces 

limité qu'on  puisse en 
des leçons 

ont eu,  toutefois, le 
C >> un d'6quipes 
et de méthodes. 

action massive 
conséquent  d'un scientifique  in- 
contestable est sans  doute celle de l'ins- 
titut de de 
nein. tout cas possible de me- 

au ces 
les de cette elle  est 
en  effet, à la fois à une 

d'activité bien et elle 
dans  une politique quasi-géné- 

de 
cette politique qui- la 
1970-1980, est : 
d'un enseignement  conventionnel 

sinon efficace ; 
et technique 

existant  jusqu'à maintenant est mdimen- 
dans sa qualité comme dans sa 
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quantité. les 
d'activité, les besoins en 

en six allant de l'in- 
de  conception  au ont 

été analysés et définis. 
nal  1970-1973  donne 

et 1980. la con- 
clusion  essentielle des (et de 
toutes les études faites dans le 

est la en 
d'application, techni- 

ciens 
a  donc été dans  cha- 

cune des d'activité 
un institut de  technologie  dont la mission 
est quantités 
jusqu'en 1980 les 
Les  études mais 
de  haut niveau (aptitude à la décision et 
à l'action), elles (3 
tiquement) et conduites  de faSon 
à les abandons ou 
les  éliminations. Ce aspect  vise 
à possible le coût 
humain  ou  économique  de la 

Le établissement de cette ca- 

cole de qui 
s'attache à un l'1.T.A. 
possède  aussi l'avantage les 
efectifs qu'il le plus 

instituts. 
pendant les fonction- 
nement  plus  de cinq cents élèves an. 
A et à la des  élèves  ingé- 

' 

l'1.T.A. et en aval l'institut 
d'El les instituts 
moyens de 

L'un des essentiels de 
A. (et  des instituts de technologie 

est de son en- 
seignement à d'objectifs 

à liste 

exhaustive  des  connaissances  minimales 
et des attitudes intel- 
lectuels  indispensables à chaque fonction, 
à chaque situation. Ce  fonctionnement 
implique  donc la connaissance,  avec une 
avance  de années,  des fonctions 
à les faut en- 
suite ces fonctions en 
d'objectifs 

a défini les 
pectives à moyen docu- 

ensuite les 
objectifs tout au  moins 
dans lignes : - schémati- 
quement,  selon la : 

- ayant été fait des 
des modèles zones 

écologiques et systèmes 
été les 

de postes à 
aux niveaux. L'étude me- 

née  a insisté la d'équipes 
menant des << actions 

à ou 
; 

- successifs  des 
postes  définis 

les communs et les spécialisations 
à niveaux 
ainsi que la quantitative des 

ces  spéciali- 
sations. Les de  chaque 

sous 
d'objectifs assez détaillés ; 

- un plan 
tions les et 

l'1.T.A. dans la d'en- 
semble de : 

(niveau Techno- 

d'El 
(niveau 

.La motivation,  la &cessaire  distraction  et  les  contacts  hunzains 
sortt apportés  par  des moyeru audio-visuels,  principalement  la  télévision. 

a4 

enfin, établissent 
des les instituts de techno- 
logie des ainsi 
qu'avec les écoles et les uni- 

ces documents  ont été 
la de l'équipe 

d'enseignants de l'1.T.A. 
Les  objectifs  globaux ayant ainsi été 

définis, le cycle de à l'1.T.A. 
a été divisé en phases de  dix 
mois : 

1'" année : motivation et initiation aux 
de 

2" année : des  con- 
naissances et 

3" année : spécialisation. 
4" année : aplication place  des 

techniques 
objectifs 

année, à desquels 
l'1.T.A. des détaillés, 
puis le contenu des  messages à 

ment à l'enseignement  conventionnel, 
chaque a  un 
synthétique, l'élève à une 

su- 
est  bannie. Cet aspect  exige une 

des  acquisitions, 
l'en- 

seignement. Ce système  est  peu  compati- 
ble  avec disciplines 
ou  de La conception modu- 

messages conçus 
ponse à une situation, un objectif)  facili- 

la 
nente  de le 

les modules néces- 
à la com- 

il besoin. 
objectif, en 

fonction  d'un  poste implique  donc 
l'enseignement et 

sa  division en séquences. 
chaque  séquence  de 

contenu,  une combinaison  d'enseignement 
(a avec la 

d'ensemble), de discus- 
sions et d'émissions de télévi- 
son a  finalement été 

Cette combinaison  est spécifique, 
l'1.T.A. dif- 

avec toutes les con- 
nues exemple de 
techniciens d'ensei- 
gnement 

L'enseignement est une 
méthode individuelle  qui, à dose, 

l'élève en  machine à mé- 
La motivation, la 
et les contacts humains sont 

des moyens  audiovisuels, 
la télévision. Chaque salle 

est  équipée de postes de 
et blanc).  Les utilisations sont multiples : 

en ou  en d'une 
séquence  d'enseignement, 

et études  de cas le 
etc ... emplois sont cepen- 

dant : émission de  motivation 
en  début de  séance,  émission de  contenu 

séance 
message technique, animation cen- 

l'échange l'ensem- 
ble  des étudiants et le péda- 
gogues ; d'étu- 
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&ants à l'ensemble de la de 
faites 

en salle ou 
moyens sont utilisés 
ment : cinéma, diapositives, documenta- 
tion ... 

si Von élèves une 
assimi- 
il est 

de les dans la 
lité.  Une 

possibilité 
tiques gestuel) tandis  que 
des stages do- 
maines déve- 
loppement dans  les  offices  et 

et 
à 

les deux 
années, accu- 

pent 40 à 50 % du temps. 
tion appliquée est aussi en 
fonction de la pédagogique 
d'ensemble. 

à aux élèves le sens des 
et de que 

la seule de 
connnaissances A 

à la gestion de 
l'institut, cela implique 
sonnels et de s discussions de 
études de cas, etc. est 
donc divisée en d'une vingtaine 
d'élèves dont  la composition pas 
dans l'année. La séquence com- 

discussions, 
moyen les élèves de à 

le sens de 
l'autodiscipline. Cette séquence est ani- 
mée ou non, selon le sujet, assis- 
tant. est qu'en de 

les  étudiants  des deux 
années ainsi (moni- 

ceux des deux 
Ce système 

page des élèves (ob- 
jectif : à 5 %). 

de l'enseignement 
opposition à une 

zontale où chaque discipline est 
spécialiste avec 

les élèves. 
L'1.T.A. 

de Q cellules >>. 
la cellule de ges- 

tion et  de planification. Le planning de 
l'enseignement, bien entendu  fondamen- 
tal, est complexe multi- 
plicité des des des 
stages, et  pac celle des cellules. 

Le des (une 
sonne année) établit les 

objectifs (et non de 
à objectifs fixés en 

gogie le  fait  en liai- 
son avec des consultants. Une  fois  mis 
au point, peu 
d'une année à la suivante. Cette cellule 
est donc appelée à 
vement, 

pédagogique. 
La cellule contenus >> des 

des 
suivantes : animaux, végétaux, 

mathématiques-physique-chimie, machi- 

nes et  génie sociologie, économie. 
le contenu 

de chaque séance, ou de 
ces spécialistes, est 
et années. 

En fait, ce de spécialistes 
suffit  pendant  les deux années 

commun) à un contenu 
convenable. La notions de 
chaque séquence et la des 
séquences essentielles : une 
équipe  plus inutile. No- 
tons cependant que  chaque spécialiste est 

un ou assistants. 
lm deux années de spécialisation, il est 

un plus 
de consultants à 

à contenus, la 
cellule seulement la 

à 
Cheville 

cellule est aidée cellule e moyens 
pédagogiques >> : documenta- 
tion, de dessin et et 

de télévision. 
que séance, un avec 
l'enseignant son texte 

en séquences télévisées et  en do- 
cuments La cellule e moyens 
pédogagiques aussi les 
ponsables 
ainsi que celui des stages, bien qu'ils aient 
aussi une  fonction pédagogique. 

La cellule Q difwsion se  compose des 
assistants animant  les de 
vail. En salle et le temain, 
est d'animation pédagogique : aide à l'ac- 
quisition d'une méthode 
le et appui. 
pent à l'évaluation des connaissances des 
élèves et à celle du  fonctionnement  et de 

des contenus. 
ils à des conte- 
nus. 

avec les << >> de 
l'enseignement, les assistants jouent un 

le fonctionnement des 
Les des assistants et  des élèves 

de planifiés et 
un 

à la 
et au découpage en de l'ensei- 
gnement, les 
cellules  ses la diffusion. 
Un spécialiste de l'évaluation est placé 

de lui. 
La cellule d'évaluation est donc dis- 

Elle conçoit les moyens d'évalua- 
tion (des acquisitions de connaissances 

les élèves et  du  fonctionnement de 
l'institution), les met en application et 

de 
mandations aux cellules, 
tant ainsi des indi- 
viduels élève, les contenus, 
etc. 

Les cellules ou 
de l'enseignement, 

cation de activités exige 
mation 
qui sont péda- 

La 
flexion à plus est la  tâche 
d'une cellule u appliquée >> : 

comprend certain  nombre 
de  cellules 

di- 
ou 

des méthodes pédagogiques. 
assumées en 

comme et la 
des de l'examen d'en- 

de 
: comité  de 

contenus,  évalua- 
tion, planning, etc. 

à onze mois 
divisés : six ou sept 

d'un mois deux 
semaines de salle, une et une 

(c stages 
Un stage long (deux  mois)  se situe  en 
début la 
(u stage >>), 
temps (activités l a   dede-  
me année. 

à l'institut même, 
élèves suivent des : 

ou les activités 
p6dagogiques. 

Chaque module de 4 com- 
pose phases : deux phases 
de 90 minutes connais- 
sances (émissions  télévisée de 7 à 15 mi- 
nutes, discussion 
des documents à 
cices,  émission de conclusion) et sont 
suivies des ou des 
tests. Les assistants sont munis d'un do- 
cument découpant la séance 
de  10 à 20 minutes. Ce schéma peut va- 

nécessités  pé- 
dagogiques. Chaque 
de la d'un 

de la cellule contenu) dispose de 
20 B 40 unités de base de  90 minutes. 

stages, les étudiants sont 
équipes de Ce 

même domaine pen- 
dant ses six stages Les stages 
longs sont ; 
on essaie les dans les 

qu'ils ne connaissent pas. sont 
aux stages en  une ou deux se- 

maines et munis d'un d'acti- 
vités, à ef- 
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schéma 
et essayant 

la o philosophie 9 qui l'ins- 

On peut la en quelques 
cipes : 
cises,  sélection des  candidats et 
tion selon les motivations et les aptitu- 
des 

des en 
d'études, et homogénéisation des 

de  la 
compétition  de  type du classe- 
ment 

individuel 
des méthodes  d'animation, 

contact avec le l'autodisci- 
pline, l'auto-évaluation et 
ment à de de dimen- 
sions Cette philosophie  s'ex- 
plique situation de l'Algé- 

: l'enseigne- 
ment classique, absence  de 
conscience des  solutions. 
Elle donc si cette édu- 
cation ne visait à un indi- 
vidu ; aspect politique plus  du- 

de l'1.T.A. joue un 
cette doc- 

jusqu'à maintenant  confu- 
-$ément.  Sans  doute est-il difficile compte 
tenu  de la qui s'est 
instituée et 

à chacun  dans cette 
ceci ne l'essentiel, 

damentales à 
La est 

ment  schématique ; la 
est évident  que  tant 

d'innovations, que  de telles  dimensions 
suscitent chez les et ils sont 

des opposées. Au- 
tant d'hommes, autant d'avis.  Objective- 
ment, il est  difficile, sinon impossible, de 

des  conclusions dans actuel de 
seulement  dix-huit 

mois de fonctionnement.  Le  changement 
de  dimensions à 
motion nouvelle appelle des et 
une  nouvelle Ainsi, la 

1971 se dévelop- 
des  cellules  d'appui et d'impulsion 

année,  destinées à l'insuffisance 
de et pédago- 
gues cd'une assistants d'études et hlè- 
ves de diffu- 
sion un 
de communs.. . s'agit de  pé- 

sans le  fond  de l'ex- 
de à la 

et à 
Au-delà de liée à toute 

il est cependant de 
ici quelques défauts  que les 

fait et qui 
se tout 

essai. Le 
nem doit, ce plan, aux expé- 

d'emblée les difficultés tou- 
chant  au niveau  des  élèves : il s'agit dans 
le cas de l'1.T.A. d'une hété- 

le 
d'un développement insuffisant du 

et son faible 

ment. Elle n'a pas  de solution à 
et  les  pays tentés ce 

à 
ou à cette difficulté. 

aussi, à les questions 
de discipline. est facile de 
et difficile point. 
Le le des deux 

est 
étudiants sé- 

et qui 
y est en 
effet la pé- 
dagogie qui l'ensei- 

issus les 
candidats et du milieu dont 
ils sont 

à dépassent le cette 
étude. 

Les enseignements à de 
essentiellement 

l'emploi  des  moyens pédagogiques.  Ceux- 
ci sont  en effet dans un sens plé- 

et, de ce fait, plus ou moins 
bien utilisation combinée 
est d'autant plus délicate que 
vise, non seulement la d'ingé- 

a classiques >>, mais aussi 
le sens de 
de décision. 

à 
école et à la de 
l'enseignement. 

que la pédagogique, 
l'année, la mois, ou la 
séance de 90 minutes,  est 
mal fixée et Le 

de la télévision  est 
défini ; l'émis- 

sion  doit-elle un contenu, 
à la des séquences  que  nous 
connaissons ; doit-dle se li- 

à une de conscience, à 
une  motivation le thème étudié ? 

des  modalités 
à ces  deux fins ? Et schéma- 

tisons-nous les discussions 
en Quel doit dosage 

moyens  audio-visuels ? 
Comment  peut-on dans  une mê- 
me séance d'enseignement 

individuel et des  discussions 
et de ? 

Est-il  possible à une  machine aussi 

Le rôle de la télévision est encore trop 
grand, insuffisamnent déjini. 

qu'un  établissement de cette taille 
de la souplesse  indispensable 

ces  moyens et ces méthodes 
à étudiée ? à peu des 
leçons se  dégagent de la et 

les défauts les plus 
manifestes. Les  méthodes d'évaluation, 
de  feed back,  envisagées dans le sens le 
plus un &le 
essentiel ces défauts. 

pédagogique  d'ensem- 
ble,  celle s'appliquant aux stages (et d'une 

aussi aux aux visites, etc ...) 
sente des difficultés spécifiques : l'utilité 
du  stage ou long n'a 
été moment  suffisamment mesu- 

faute 
mais aussi d'une  conception d'en- 

semble du de ces  stages. Face à des 
tests font 

l'insatisfaction à la fois des  sta- 
et du milieu  d'accueil, sans comp- 
faible du 

temps passé.  Les  stages 
mieux et exigent un investisse- 
ment intellectuel à celui des 
séances en salle. 

en la 
mais un la pédago- 
gie est  indispensable. 

idéalement  que le soit 
guidé les du  domaine où 
il se et, que 
l'équipe d'enseignants et de ap- 

chose aux dolmaines  ou 
visités. 

Le des  assistants 
fait, lui aussi, l'objet de discussions. Faut- 
il l'animation à un simple  guidage 
des  discussions ou bien l'assistant doit-il 
au suggé- 

les objectifs de  séance ? 
Faut-il spécialement les moni- 

dans quelles  disciplines, dans quel 
? 

Enfin, il est que la division du 
enseignants  selon un schéma 

conte- 
nus,  mise en scène, diffusion, évaluation) 
pose un nou- 
veau : postes  deviennent  des 
goulets s'avè- 

insuffisamment définis. 
inutiles se miiltiplient, à 
une sensation de cloisonnement. Les 

avec les enseignés finale- 
... 

Tel qu'il  existe,  l'enseignement  est  ce- 
pendant viable. doit 
coût à l'enseignement  conven- 
tionnel. Ceci 3-4 
années  de  fonctionnement et il sou- 
haitzble à cette époque de avec 

les coûts  de l'enseignement. 
Au les investissements de 1'1.- 

T.A.  sont égaux é lhe  à ceux du sys- 
tème classique  (logement, ate- 

ne sont 
salles-télévisions). 

Actuellement la la plus 
est  celle les ensei- 

gnants et Schématique- 
ment, l'on 1 O00 étu- 
diants à l'institut disposent de 
40 spécialistes  pédagogues  ou techniciens 
de télévision et de 60 assistants  d'études 
et de  stage  (postes quasi- 
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totalité des du 
tional actif 

il est à - que 
les 40 spécialistes,  moins de 25 ont un 

avec  l'enseignement et 
du des cel- 

effectuée ces  spécialistes 
sente un investissement dans la 
où, en en  1972 

des sé- 
quences  télévisées, des  documents audio- 
visuels et des 

inchangés. 
- postes d'assis- 

tants d'études tenus actuellement du 
de le 

à des étudiants de 3" et 4" 
année, dans le la 
tion qu'ils à l'institut. 

En conclusion : 
La solution du  type 

sante : en dépit de ses diffi- 
cultés initiales qu'il est  pos- 
sible 

temps, de 
moyens  ou et 

de peut de 
modèle.  Les en effet les 
mêmes : 
- définition d'objectifs 

à de postes ; 
- et de 

contenus en modules (1 OU 2 heu- 
et (1 à semaines)  que 

l'on combine 
l'objectif  visé,  en suivant 

péda- 
gogique définie à l'avance ; 
- ; 
- utilisation optimale  des moyens  pé- 

dagogiques  disponibles  (diapositives, films 
classiques, télévision,  vi- 
déo-cassettes,  cabines  audio-visuelles, ma- 
chines à etc.) ; 
- combinaison de ces  moyens de mé- 

avec individuels 
et des discussions ; 
- mise  en place d'un système de 

en 
de 

l'enseignement à l'institut à la de 
au sein de dé- 

et doit ensuite  se 
tout au  long  de la vie 

sionnelle. 
peu  plus d'un an de 

fonctionnement  de l'1.T.A. conduit toute- 
fois à celles- 
ci ne  devant  pas le système, ni 

sa mise  en application. 
La condition  de 

la définition sans 
des postes,  des  emplois 

lesquels on veut ingé- 
ou Toute des 

méthodes utilisées 
gnement 
définition, de base  qui  consiste- 

à le système 
OU technique ainsi des 
spécialisations ceux d'un pays indus- 

Une fois admise cette condition, 
qui ne dépend  pas,  bien entendu,  de l'ex- 

acquise à ou ail- 
la liaison l'enseignement dis- 

pensé développe- 
ment du  pays 
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